
	
Paris, le 19 avril 2017 

 

Mesdames et Messieurs, chers Compatriotes,   
 

La réussite de la transition écologique se joue dans les dix ans qui viennent. Si 
nous ne parvenons pas au cours de cette période à infléchir fortement les émissions de gaz à effet de serre 
et à contenir drastiquement les atteintes à la biodiversité, l’humanité fera face à des ruptures irréversibles 
dans les équilibres écologiques et humains de la planète. Le prochain président aura la responsabilité de 
conduire une action internationale et nationale à la mesure de ce défi. La société française tout entière devra 
y participer par des changements d’ampleur dans nos modes de vie et de consommation.  

 
Cette transition induira des coûts, mais elle ne doit pas être regardée comme tel. 

Inventer un nouveau modèle de développement sobre et respectueux de l’environnement, ce ne sera pas 
seulement un acte de solidarité avec les générations futures, ce sera aussi œuvrer, très concrètement, à notre 
propre bien-être et à notre propre santé. Et l’investissement dans un développement qualitativement 
différent sera un important facteur de création d’emplois.        

 
La transition écologique est ainsi un fil rouge des transformations que je 

propose. Elle est au cœur de mon projet de société, qui consiste à transformer, libérer et accompagner. En 
la matière aussi, il faut transformer, car la mutation dont il s’agit est d’une dimension comparable aux 
révolutions industrielles ; il faut libérer l’énergie de ceux qui agissent – ONG, entreprises, agriculteurs, 
citoyens, collectivités – car les solutions ne viendront pas d’en haut, elles émergeront sur les territoires ; et il 
faut accompagner cette transition, enfin, pour qu’elle ne fasse pas de perdants, et qu’elle soit pour tous une 
opportunité de trouver un emploi et de vivre mieux. 

 
 Sur la base du Grenelle de l’environnement comme de l'accord de Paris, nous savons désormais que 
des solutions existent. Il nous faut maintenant changer d’échelle, passer des paroles aux actes, de l’innovation 
de niche à la massification. Ainsi, je lancerai un plan d’investissement public de 50 milliards 
d’euros dont 15 milliards seront consacrés à la rénovation énergétique des 
bâtiments, la conversion des vieux véhicules et l'accompagnement de la transition 
sur les territoires, tandis que 5 milliards seront consacrés à la transformation de 
l’agriculture ; d’autres investissements, dans les transports ou la montée en compétence de la 
population s’y ajouteront. Ce plan sera le socle d’un véritable plan d’écologisation de notre pays. 
 
 Les moyens très importants que nous consacrerons à la transition écologique ne 
suffiront pas, c’est pour cela que je propose une série de mesures pour accompagner 
cette transformation de notre modèle productif.   

 Je m’engage à sortir progressivement des énergies fossiles et à mettre la France 
sur la voie de la neutralité carbone. J’augmenterai pour cela le prix du carbone, pour atteindre 
100 € la tonne en 2030. Toutes les centrales électriques à charbon seront fermées en 5 ans. J’interdirai 
l’exploration des gaz de schiste et ne délivrerai aucun nouveau permis d’exploration d’hydrocarbures.  

 La mise en œuvre de l’accord de Paris sur les gaz à effet de serre sera une priorité 
de la diplomatie française. Cet accord constitue la base essentielle d’une action collective qui 
devra être amplifiée dès la présente décennie. Il serait dramatique que de grands pays s’en exonèrent 
et la France poussera l’Union européenne à répondre avec la plus grande fermeté à tous ceux qui 
voudraient jouer la carte d’une concurrence déloyale fondée sur le non-respect des disciplines 
collectives.    



 Je m’engage dans le même temps à diversifier nos sources d’énergie. Je développerai 
les énergies renouvelables, avec par exemple l’objectif de doubler la capacité en éolien et en solaire 
photovoltaïque d’ici la fin de mon mandat et en doublant le montant du fonds chaleur qui soutient 
le développement de la chaleur renouvelable. Pour y parvenir, nous donnerons également plus de 
visibilité et de simplicité aux industriels, et concentrerons les efforts de recherche sur le stockage de 
l’énergie et les réseaux électriques intelligents. Je maintiendrai le cap de réduire à 50% la part de 
l’énergie nucléaire à l’horizon 2025.  

 Je m’engage à encourager fortement l’économie circulaire. D’ici 2025, je fixe deux 
objectifs : diviser par deux les déchets ménagers mis en décharges, et viser le « 100% de plastique 
recyclé sur tout le territoire ». Pour cela, nous faciliterons le geste de tri, en harmonisant les 
consignes. Des indications simplifiées devront également figurer sur les emballages. Aussi, nous 
accompagnerons les PME françaises pour qu’elles se lancent dans des plans anti-gaspi afin de réduire 
leurs consommations d’énergies et de ressources. Enfin, nous étendrons le système de bonus-malus 
sur l’éco-contribution pour favoriser les produits durables, tout en pénalisant les produits néfastes 
pour l’environnement. La TGAP sera augmentée pour atteindre le niveau appliqué par les pays 
nordiques.  

 Enfin, je m’engage à protéger la biodiversité en métropole, dans les outremers, et 
à l’international. Pour cela, nous viserons à mettre un terme à l’artificialisation des terres. De 
même, nous serons rigoureux tant en métropole qu’en outre-mer pour la préservation des espèces 
protégées en particulier les populations de grands carnivores, qu’ils soient terrestres ou marins. Les 
actions du gouvernement en la matière devront s’appuyer sur l'expertise scientifique afin d’assurer la 
viabilité des espèces ainsi que leur bonne cohabitation avec les différents utilisateurs de la nature, 
notamment les promeneurs, les randonneurs et les chasseurs. Sans aller jusqu’à l’interdiction de la 
chasse le dimanche, je souhaite que l’on aille vers une modification des comportements, à l’issue d’une 
concertation avec tous les acteurs concernés. 

Au-delà de ces grands axes sur lesquels je veillerai, je veux que l’écologie se diffuse 
dans la vie quotidienne des Français, pour qu’elle devienne un réflexe accessible à 
chacun, et non le luxe des plus privilégiés. 

 Je veux que tous les Français respirent un air plus pur. Pour cela j’alignerai, en cinq ans, 
la fiscalité du diesel sur celle de l’essence et je créerai une prime de reconversion exceptionnelle de 
1000 euros pour permettre aux propriétaires de véhicules polluants de les remplacer par un 
véhicule plus écologique, neuf ou d’occasion. Aussi, nous accélérerons le développement de la 
mobilité électrique, en déployant les bornes de recharge partout sur le territoire, avec pour objectif 
qu’en 2040 plus aucun véhicule thermique ne soit vendu. 

 Je veux que tous les Français habitent un logement plus sain. Pour tous, le	 crédit	
d’impôt	pour	 la	 transition	 énergétique	 sera	 transformé	en	prime,	 perceptible	 sans	délai	 au	moment	
des	 travaux.	 Je	diviserai par deux le nombre de logements « passoires thermiques » d’ici 2022, avec 
l’objectif de les éradiquer complètement en dix ans. 4 milliards d’euros seront consacrés à l’aide aux 
financements des travaux des propriétaires les plus précaires, qui n’ont pas les moyens de 
prendre en charge eux-mêmes les travaux nécessaires. Et nous préparerons	 l’interdiction	 de	
location	des	passoires	énergétiques	à	partir	de	2025.	Les	bâtiments	publics	de	l’Etat	et	des	collectivités	
locales	seront	également	rénovés	dans	le	cadre	de	mon	grand	plan	d’investissement.	

 Je veux que tous les Français consomment une alimentation de meilleure qualité. 
C’est pourquoi j’ai fixé l’objectif que d’ici 2022, 50 % des produits proposés par les cantines scolaires et 
les restaurants d’entreprises soient écologiques, bio ou issus de circuits-courts.	 De	 même,	 nous 
sortirons des pesticides, en commençant par ceux qui présentent un danger pour notre santé ou la 
biodiversité, car la France doit être à l’avant-garde du combat contre les perturbateurs endocriniens. 

Pour que le changement que je propose soit durable, la transition sera partenariale, 
concertée et ancrée sur les territoires. Car sans les ONG environnementales, il n’y 
aura pas de transition écologique possible. Souvent précurseurs, vous jouez un rôle indispensable 
de sensibilisation, d’innovation, et d’action.  



 Parce que je crois au rôle des associations, j’ai répondu présent à l’appel des 
solidarités lancé par 80 associations le 23 mars dernier. Pour amplifier vos actions, je 
propose de créer un accélérateur d’associations, qui permettra de déployer rapidement vos projets les 
plus efficaces, grâce à un appui financier et administratif.  

 Parce que je crois à l’intelligence collective et à l’action concrète, je m’engage à 
renouveler le dialogue environnemental. Je souhaite dépasser les conservatismes et proposer 
une méthode de travail plus collective, qui engagera également les services ministériels. Les états 
généraux de l’alimentation seront l’occasion d’inaugurer cette nouvelle méthode. Ils seront lancés dès le 
début du quinquennat.  

 Parce que je veux ancrer la transition écologique sur les territoires, je mettrai en 
place des contrats territoriaux de transition écologique, qui remplaceront les contrats de 
plan Etat-région. Ce sera un changement de finalité, car ces contrats fixeront des objectifs de réduction 
de l’empreinte écologique et de création nette d’emplois. Ils s’appuieront sur des projets développés par 
les collectivités territoriales ou des associations, qui ont fait la preuve de leur efficacité. 

 Parce que je crois que la transition écologique est l’affaire de chaque Français, je 
lancerai une grande campagne de communication en faveur de la rénovation énergétique des bâtiments 
et de la mobilité décarbonée, sur le modèle des campagnes existantes sur la sécurité routière. Chacun 
d’entre nous sera responsabilisé pour agir en faveur de l’environnement mais aussi de son confort et de 
son pouvoir d’achat. 
 

La transition écologique est le principal défi de notre génération. Elle ne se fera pas 
sans vous. C’est pourquoi mon ambition pour l’écologie s’appuie sur une méthode concertée et 
pragmatique, et elle comporte des objectifs ambitieux mais précis et cohérents avec le reste de mon 
programme. C’est bel et bien cela qui a convaincu nombre d’entre vous de me rejoindre déjà.  
 
 

 
 
 

Emmanuel Macron 


